
La Corruption en Roumanie

Description

PhÃ©nomÃ¨ne caractÃ©ristique des anciens pays communistes, la corruption est 
profondÃ©ment ancrÃ©e en Roumanie et a dâ??ailleurs constituÃ© un obstacle majeur Ã  
lâ??entrÃ©e de ce pays dans lâ??Union EuropÃ©enne au 1er janvier 2007. Puisque la 
Commission europÃ©enne continuera aprÃ¨s cette date Ã  suivre les progrÃ¨s de la Roumanie 
dans sa lutte contre la corruption, il est important de bien cerner ce phÃ©nomÃ¨ne.

Lorsque lâ??on aborde le problÃ¨me de la corruption en Roumanie, il
est dâ??emblÃ©e nÃ©cessaire de distinguer la haute corruption, celle
qui touche la sphÃ¨re politico-administrative, et la petite corruption, Ã 
savoir la corruption quotidienne, celle qui fait partie des habitudes de
tout Ã  chacun. NÃ©anmoins, il est important de prÃ©ciser que la haute
comme la petite corruption procÃ¨dent de la pÃ©riode communiste.

La haute corruption en Roumanie

Dans la sphÃ¨re politico-admnistrative, la corruption consiste en lâ??utilisation du pouvoir et des
ressources publiques Ã  des fins personnelles. Ce phÃ©nomÃ¨ne qui a fortement marquÃ© la
pÃ©riode communiste se perpÃ©tue, aujourdâ??hui encore, du fait du maintien au sein de la sphÃ¨re
politico-admnistrative d’une partie des anciennes Ã©lites communistes, câ??est-Ã -dire des anciens
membres de la nomenklatura et de la police politique, la securitate. Les anciennes pratiques du
pouvoir communiste se prolongent ainsi et se reconfigurent dans un cadre nouveau, celui de
lâ??instauration de la dÃ©mocratie et du passage Ã  lâ??Ã©conomie de marchÃ©. Depuis la chute du
rÃ©gime dictatorial de Nicolae Ceausescu, on a en effet pu observer la rÃ©surgence de pratiques de
clientÃ©lisme politique et social chez les diffÃ©rents partis accÃ©dant au pouvoir, la mise en place de
privatisations tronquÃ©es car rÃ©alisÃ©es dans lâ??intÃ©rÃªt dâ??anciens apparatchiks, ou encore
le manque dâ??indÃ©pendance de lâ??institution judiciaire (et aussi des mÃ©dias) par rapport au
pouvoir politique.

Le phÃ©nomÃ¨ne consiste ici Ã  modifier lâ??exercice normal de sa fonction au sein de la sphÃ¨re
politico-administrative de telle sorte quâ??il en rÃ©sulte un bÃ©nÃ©fice personnel et/ou un avantage
pour un groupe de personnes. Il se rapproche de ce que lâ??on connaÃ®t dans les pays occidentaux:
trafic dâ??influence, trucage de marchÃ©s et dÃ©tournement de fonds publics, quasi impunitÃ© de
certains hommes politiques impliquÃ©s dans des Â«Â affairesÂ Â», etc. La diffÃ©rence majeure entre
la haute corruption en Roumanie et la corruption dans les pays occidentaux consiste Ã  la fois en
lâ??ampleur de ce phÃ©nomÃ¨ne dans la sociÃ©tÃ© roumaine[1] et dans son origine, en
lâ??occurrence la pÃ©riode communiste, lorsque la main mise du Parti sur la sphÃ¨re politico-
administrative (au nom du peuple) aboutit Ã  lâ??utilisation de celle-ci dans lâ??intÃ©rÃªt de
lâ??Ã©lite du PartiÂ : la nomenklatura.
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La petite corruption en Roumanie

Elle consiste Ã  contourner la loi pour obtenir ce dont on a besoin ou ce que lâ??on souhaite, en ayant
recours pour cela Ã  ses relations personnelles (a avea pils) et/ou Ã  la pratique du pot-de-vin (a da
spag_). Il peut ainsi sâ??agir de donner un peu dâ??argent au contrÃ´leur du train plutÃ´t que de
payer son billet (a merge cu nasul), de faire intervenir un parent ou une relation pour obtenir de faÃ§on
illÃ©gitime un diplÃ´me ou un emploi (a-_i pune pil_), ou encore de payer de maniÃ¨re informelle (et
illÃ©gale!) un mÃ©decin pour une opÃ©ration dans un hÃ´pital publique (a da spag_ la medic). LÃ 
encore, il sâ??agit dâ??un phÃ©nomÃ¨ne qui sâ??enracine dans la pÃ©riode communiste, lorsque les
individus devaient passer par la mise en place de rÃ©seaux dâ??Ã©changes informels et des
stratÃ©gies de dÃ©brouille pour faire face aux problÃ¨mes du quotidienÂ : la situation
dâ??Ã©conomie de pÃ©nurie Ã  laquelle sâ??ajoutait lâ??omnipotence et lâ??inefficacitÃ© du
systÃ¨me bureaucratique. Ce type de corruption persiste dÃ©sormais comme habitude acquise et il se
dÃ©veloppe dans la mesure oÃ¹ le postcommunisme voit lâ??apparition de difficultÃ©s nouvelles
liÃ©e Ã  la transitionÂ : lâ??inflation, le chÃ´mage, la concurrence, mais aussi la corruption continue
de lâ??Etat et de lâ??administration. Cette reproduction de vieilles habitudes formÃ©es sous
lâ??ancien rÃ©gime est ainsi favorisÃ©e par un environnement socio-Ã©conomique et institutionnel
qui ne permet pas toujours aux individus dâ??atteindre lÃ©galement leurs buts lÃ©gitimes et ne les
dÃ©courage pas souvent Ã  rÃ©aliser illÃ©galement leurs objectifs illÃ©gitimes.

Cette corruption quotidienne est donc le fruit des effets socio-Ã©conomiques du passage Ã 
lâ??Ã©conomie de marchÃ© et de lâ??incapacitÃ© des institutions publiques roumaines Ã  gÃ©rer
efficacement les problÃ¨mes du quotidien tout comme Ã  gÃ©nÃ©rer des rÃ¨gles unanimement
acceptÃ©es par tous, câ??est-Ã -dire Ã  instaurer un rÃ©el Etat de droit.

AdhÃ©sion versus haute et petite corruption

Lâ??ampleur de la haute corruption en Roumanie inquiÃ¨te la Commission europÃ©enne et a bien
failli retarder dâ??un an lâ??adhÃ©sion de ce pays Ã  lâ??Union EuropÃ©enne[2]. Mais Ã  cÃ´tÃ© de
cette haute corruption, il y a Ã©galement la petite corruption, laquelle peut dâ??une certaine maniÃ¨re
Ãªtre considÃ©rÃ©e comme la rÃ©ponse quâ??ont trouvÃ©e les Roumains â?? leur adaptation
pourrait-on dire â?? Ã  la corruption de la sphÃ¨re politico-administrative, et donc Ã  lâ??incapacitÃ©
de celle-ci Ã  coordonner de maniÃ¨re efficiente le passage Ã  lâ??Ã©conomie de marchÃ© et le
processus de dÃ©mocratisation.

On peut donc espÃ©rer que lâ??entrÃ©e prochaine de la Roumanie dans lâ??Union EuropÃ©enne et
que la surveillance continue exercÃ©e par Bruxelles des progrÃ¨s en matiÃ¨re de lutte contre la haute
corruption permettront la diffusion et lâ??application de normes de bonne pratique au sein des
institutions publiques roumaines; par relation de cause Ã  effet, on peut aussi espÃ©rer que la gestion
efficace des problÃ¨mes du quotidien ainsi que la mise en Å?uvre de nouvelles rÃ¨gles collectives
aboutiront Ã  leur tour Ã  faire baisser la petite corruption. Ces espÃ©rances semblent cependant
quelque peu vaines car, comme lâ??explique le spÃ©cialiste de gÃ©opolitique Pierre Verluise,
Â«Â (â?¦) lâ??UE ne dispose pas de cadre prÃ©cis pour sâ??attaquer Ã  la corruption des Etats
membres Â», et il ajoute par ailleurs que Â« une fois passÃ© du statut de candidat Ã  celui de
membre, un Etat nâ??a plus dâ??obligations suffisantes Â»[3]. En revanche, la sociÃ©tÃ© civile et
lâ??opinion publique en Roumanie, en raison de leurs attentes Ã  l’Ã©gard de lâ??adhÃ©sion Ã 
lâ??Union EuropÃ©enne, pourraient fort bien relayer le message des institutions europÃ©ennes et
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exercer des pressions sur la sphÃ¨re politico-administrative en vue de faire diminuer et la haute et la
petite corruption.

 

* Dany BOURDET est sociologue, auteur dâ??une thÃ¨se de doctorat sur: â??Les pratiques
communicationnelles mÃ©diatisÃ©es des Ã©tudiants roumains Ã  Iasiâ?•.

NotesÂ :

[1] Voir Ã  ce propos le rapport pays sur la Roumanie Ã©tabli par Transparency International :
Transparency International, Rapport mondial sur la corruption 2006, Ã©ditions Economica, 2006, pp.
306-311.
[2] Verluise Pierre, Â«Â Pourquoi la corruption a-t-elle mis en difficultÃ© lâ??adhÃ©sion de la
Roumanie Ã  lâ??Union europÃ©enneÂ ?Â Â», 1er fÃ©vrier 2006,
http://www.diploweb.com/forum/verluise06031.htm
[3] Verluise Pierre, Â«Â La corruption en Roumanie nâ??est plus un tabouÂ Â», 7 juin 2006,
http://europeplusnet.info/article653.html
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